
LES SOIRÈR.S CelgADIEN'NES.

Sous ces circonstiances, l'Evêque, de Qu'be admno-
nesta d'iburd les paroissiens, Puis, comme un certain
nombre d'entre eux ne teniait aucun compte de l'avis
<le leur premuier pasteur, celui-ci frappa la chapelle
d'interdit, défendant sous les peineseclsstqs
-d'y aller faire des p)rières pubilliques.

Dès lors btla chapele ne fut plus qu'un objet de
curiosité pour les é"trangiçers.

On cessa de l'entretenir et bientôt elle tomba en
ruine. Les restes de la cha.rp)ente détraquée couron-

nèrent cependant longtemps encore le sommet dle
la roche quji lui servait de base.

Il existe probableinent encore des vieillards qui se

rappellent d'en avoir vui les ruines.

Aujourd'hui il n'en reste rien et voilà p)ourquioi, ne
pouvant plus parler de la C-kapdle (lit Rohe, et ne
voulant Pas perdre le souvenir qui s'y rattache> le
Peuple dfit inaiintenant : le Joc1icrdeZ la Ch4apelle.

n. RENAULT.


